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1ERE ANNEE DE BACHELIER

- MEDITATION
- RESIDENCE D’ARTISTES

2EME ANNEE DE BACHELIER
- REFUGE
- MAISON DE QUARTIER
3EME ANNEE DE BACHELIER
- MARKET HALL
- LOGEMENTS URBAINS
- UNDERSTADT
1ERE ANNEE DE MASTER
- 'UNIVERSITE ET LA VILLE
- STRUCTURE TEMPORAIRE
- MAISON UNIFAMILIALE
- PREAU
2EME ANNEE DE MASTER
- CHANTIER DU PREAU

- CHARBONNAGE CHERATTE BAS
- MEMOIRE



PROGRAMME: REALISTION D’UN LIEU DE MEDITATION ET DE REPOS.

POINTS CLES:

- ISOLATION DE SO,

- ROLE PROTECTEUR DE L'ENVELOPPE.

- INTERIEUR ET EXTERIEUR SE CONFONDENT.




Bl | RESIDENCE

PROGRAMME: REALISATION D’'UN PROJET DE RESIDENCE ET
D’ESPACES DE TRAVAIL POUR DES GROUPES D’ACTEURS DE THEATRE.

POINTS CLES:

- RELATION HIERARCHIQUE ENTRE LES DIFFERENTS ESPACES

- 'ESPLANADE DEFINIT UN ESPACE DE REPRESENTATION DANS LE
PARC QUI SE PROJETTE A LINTERIEUR DU PROJET.

- ’ESPACE DE TRAVAIL PRINCIPAL ENTIEREMENT VITRE AU REZ DE
CHAUSSEE FAIT ECHO A L'ESPACE DE REPRESENTATION.

- ’ECRIN DE BETON ET D’ACIER CORTEN EN FACADE ISOLE ET PROTEGE
LES ESPACES DE REPOS ET DE RESIDENCES UNIQUEMENT ACCESSIBLE
AUX ARTISTES.

EspLANADE

TRAVAIL

ResipENCE




B2 | REFUGE

PROGRAMME: REALISATION D’UNE HABITATION S’ADAPTANT A SON
ENVIRONNEMENT EN SE BASANT SUR UN PROJET EXISTANT.

POINTS CLES:

- CHOIX DE 'ENVIRONNEMENT: HAUTE MONTAGNE.

- CHOIX DU TYPE D’ARCHITECTURE: REFUGE / CHALET.

- CHOIX DES MATERIAUX: PIERRES LOCALE.

- BUT DU PROJET: DEVELOPPEMENT DE DETAILS TECHNIQUES VIABLES
ET RESPECTANT L'ENVIRONNEMENT CHOISI.

IMAGE DE REFERENCE: UN PROJET DE P. DOUCERAIN ET A. DELZIANI
SUR LE SITE DE LA GRAVE EN HAUTES-ALPES.







B2 | MAISON DE
QUARTIER

PROGRAMME: REALISATION D’UN PROJET DE MAISON DU PEUPLE,
PERMETTANT DE REDYNAMISER UN SITE OBSOLETE, REFERME SUR
LUI-MEME ET EN RUPTURE PAR RAPPORT AU QUARTIER.

POINTS CLES:

- DESEQUILIBRE LIE AU FAIT QUE DEUX TOURS STYLE ANNEE 60 ONT
ETE DEPOSEES SUR UN SOCLE DE BETON AUSTERE AU CCEUR D’UN
QUARTIER HISTORIQUE, AU TISSU URBAIN PLUS ORGANIQUE.

- INTEGRATION D’UNE MAISON DU PEUPLE PERMETTANT DE FAIRE
REVIVRE LE QUARTIER, EQUIPEE D’UNE BRASSERIE, D'UNE SALLE DES
FETES ET D'UN ESPACE D'EXPOSITION.

- TRAVAIL SUR UNE GRANDE PARTIE DU SOCLE AFIN DE LE REND PLUS
ACCUEILLANT ET ATTRAYANT.

- LE PROJET VIENT ENLACER L'UNE DES DEUX TOURS, AFIN DE NE PAS
ENCOMBRER D’AVANTAGE LE SITE.

- PROJET DIALOGUANT DIRECTEMENT AVEC UELEMENT OBSOLETE DU
SITE, AFIN D’ATTIRER UATTENTION SUR CE LIEU ET LUI DONNER UNE
NOUVELLE VIE.
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B2 | MAISON DE
QUARTIER
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B3 | MARKET HALL

PROGRAMME: REALISER UN PAVILLON PERMETTANT D’ACCUEILLIR UN
MARCHE LOCAL, SUR LA PLACE ST PAUL DE LIEGE DANS LE CADRE DU
CONCOURS «MARKET HALL» ORGANISE LORS DE LA BIENNALE DE
VENISE DE 2012.

POINTS CLES:

- REDYNAMISER UN ESPACE SANS ATTRAIT, UNIQUEMENT PASSANT.

- PAVILLON INVITE LES USAGERS A S'ARRETER ET A ECHANGER SUR
CETTE PLACE.

- STRUCTURE ET RECREE DE LACTIVITE.

- STRUCTURE EN METAL, VALORISANT LES SAVOIR-FAIRE LOCAUX,
POUVANT ETRE PREFABRIQUEE PARTOUT AILLEURS.

- TOILES DE CAMIONS RECYCLEES CREENT UNE TOITURE LYRIQUE,
LUMINEUSE ET LEGERE.







B3 | LOGEMENTS
URBAINS

PROGRAMME: REALISATION D'UN ENSEMBLE DE LOGEMENTS.

POINTS CLES: B g
- COMBLER UNE « DENT-CREUSE » APPARUE SUITE A LA DEMOLITION
D’UN BATIMENT.

- RUE PARTICULIEREMENT ETROITE.

- DELIMITATION DES ESPACES PUBLICS, PRIVES ET SEMI-PRIVES.

- LA FACADE A RUE EST CREUSEE AFIN D’ELARGIR LA RUE.

- UNE COUR INTERIEURE PERMET DE PRIVATISER UACCES A CHAQUE
LOGEMENTS.

- LE VOLUME GLOBAL DU BATIMENT EST CREUSE EN CERTAINS POINTS
POUR CREER DES ESPACES EXTERIEURS PRIVATIFS POUR CHAQUE
LOGEMENT.







B3 | UNDERSTADT

PROGRAMME: REALISATION D'UN ENSEMBLE D'UNE DIZAINE DE
LOGEMENTS COLLECTIFS.

POINTS CLES:

- EVOLUTION DU PROJET, DU PLAN MASSE A UECHELLE DU 1/100ee.
- PROJET SITUE A EUPEN, DANS UN ANCIEN QUARTIER INDUSTRIEL EN
PLEINE RESTRUCTURATION, EN BORDURE DE LA VILLE, PROCHE DU
COURS D’'EAU DE LA HELLE MATERIALISANT LA FRONTIERE ENTRE
L'URBAIN ET LA NATURE.

- REALISATION D’UN PLAN DE MASSE DE U'ENSEMBLE DU QUARTIER.
- DEVELOPPEMENT D’UN SECTEUR PARTICULIER DU PLAN DE MASSE,
POUR Y IMPLANTER UNE TRENTAINE DE LOGEMENTS COLLECTIFS AINSI
QUE DES ATELIERS ARTISANAUX.

- GESTION DES ESPACES PUBLICS ET COLLECTIFS.

- CREATION D'UNE TRANSITION DOUCE ENTRE LA VILLE DENSE ET
L'ESPACE RESIDENTIEL PLUS NATUREL SITUE SUR LA RIVE GAUCHE DE
LA HELLE PAR LA CREATION D’UN PARC PUBLIC ET D’UN CHEMIN DE
RANDONNEE LE LONG DU COURS D’EAU.

- LIAISON DES DEUX RIVES PAR UNE SERIE DE PASSERELLES LEGERES.

- FERMETURE DE LILOT D’HABITATIONS SUR LUI-MEME, AFIN DE
CREER DEUX ESPACES EXTERIEURS DISTINCTS: UN PREMIER ESPACE
DIT « COLLECTIF » SITUE A LINTERIEUR DE LILOT AU PROFIT DES
HABITANTS, INTEGRANT NOTAMMENT LES ACCES AUX LOGEMENTS ET
DES POTAGERS POUR LES HABITANTS ET UN SECOND ESPACE SERVANT
DE PARC PUBLIC ET DE PROMENADE.

- DEVELOPPEMENT D’UNE DIZAINE DE LOGEMENTS AU SEIN DE CET
ILOT.

IMAGES DE REFERENCES:

s
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B3 | UNDERSTADT
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M1 | UUNIVERSITE
ET LA VILLE

PROGRAMME: REALISATION D’'UN PROJET AYANT POUR BUT LA
REDYNAMISATION ET LA RESTRUCTURATION DE L'UNIVERSITE DE LIEGE
AU COEUR DE LA VILLE.

POINTS CLES:

- UNIVERSITE EPARPILLEE DANS LA VILLE. RECENTRER L'UNIVERSITE
SUR UN SEUL SITE: LE BATIMENT DU XX AoOT.

- SITE CONTOURNE PAR LES VOIES DE CIRCULATIONS MOTORISEES ET
LES ESPACES PUBLICS.

- MISE EN PLACE D'UNE MOBILITE DOUCE DANS CE QUARTIER.

- CREATION DE NOUVELLES PLACES PUBLIQUES ET D'UN ACCES A LA
IMEUSE PAR LA CREATION D’'UNE TREMIE LE LONG DES QUAIS.

- DYNAMISATION DU QUARTIER CATHEDRALE-NORD JusQu’iCl A
UABANDON, PAR LE BIAIS DE CES NOUVELLES PLACES PUBLIQUES.

- RESTRUCTURATION DES BATIMENTS EXISTANTS.

- CREATION D’UNE NOUVELLE AILE AU BATIMENT DU XX A0o(T, AFIN
D’ACCUEILLIR UNE AGORA, DES ZONES D’ETUDES, DE NOUVELLES
SALLE DE CLASSE ET DE REORGANISER LES BIBLIOTHEQUES EN UN
MEME LIEU.

- CREATION D’UNE NOUVELLE STRUCTURE AU CCEUR DU QUARTIER
CATHEDRALE-NORD.

PROJETS ALENTOURS:

OBJECTIFS

Création d'une trémle automobile
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M1 | STRUCTURE
TEMPORAIRE

PROGRAMME:  REALISATION D'UNE  STRUCTURE  D'ACCUEIL
TEMPORAIRE POUR LE MUSEE DU MAD

POINTS CLES:

- PROJET DE MICRO-ARCHITECTURE, QUI SE CONCENTRE SUR LES
DETAILS ET L'USAGE,

- S'INTEGRE DANS UN PARC URBAIN AU CCEUR DE LA VILLE DE LIEGE A
QUELQUES METRES DU MUSEE DU MAD.

- LE PROJET DOIT POUVOIR ACCUEILLIR UN GROUPE D’UNE DIZAINE
D’ENFANTS POUR DES ATELIERS EN EXTERIEUR COUVERT.

- IL DOIT EGALEMENT POUVOIR SE REFERMER SUR LUI-MEME AFIN DE
PRENDRE MOINS DE PLACE DANS LE PARC DANS LEQUEL IL S'INSCRIT
ET DOIT ETRE MODULABLE EN FONCTION DES USAGES.

- LE PROJET EST PENSE AFIN DE SERVIR DANS UN MAXIMUM DE CAS.
GRACE A SON SYSTEME D'OUVERTURE, LE PROJET ET AUSSI BIEN UTILE
OUVERT QUE FERME. LORSQU'IL EST FERME LE PROJET PEUT SERVIR
DE SCENE POUR DE PETITS CONCERTS, D’ESPACE D’AFFICHAGE OU
SIMPLEMENT D’ASSISE.

- LA SIMPLICITE DE LA FORME AINSI QUE LA MANIERE DONT EST
SECTIONNE LE PROJET PERMETTENT DE DEVELOPPER DIFFERENTS
SCENARIOS QUI ENRICHISSENT LA VIE AUTOUR DU PROJET.







M1 | STRUCTURE
EMPORAIRE
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PROGRAMME: REALISATION D'UN PERMIS D'URBANISME POUR LA
REALISATION D’UNE MAISON UNIFAMILIALE,

POINTS CLES:

- MAISON UNIFAMILIALE DE TROIS CHAMBRES.

- UENTREE SE FAIT SUR LA PETITE FAGADE DE LA MAISON.

- UN PREMIER VOLUME EST RESERVE AUX LIEUX DE VIE. IL EST
PROLONGE A 'EXTERIEUR PAR UNE LONGUE TERRASSE.

- UN DEUXIEME VOLUME PERMET D’ACCUEILLIR LES ZONES DE NUITS.
- OBJECTIF PRINCIPAL: LA VIABILITE DES DETAILS DE CONSTRUCTION,
QUI EST 'UNE DES CONTRAINTES DE CET EXERCICE.

- REALISATION D’UN METRE ET D’UN CAHIER DES CHARGES.
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M1 | PREAU

PROGRAMME: REALISATION D'UN PREAU POUR LUECOLE SAINT
VINCENT DE ALLEUR.

POINTS CLES:

- TRAVAIL DE GROUPE.

- CONCEPTION D’UN PROJET AYANT POUR OBIECTIF D'ETRE REALISE
LUANNEE SUIVANTE.

- CONCEPTION DU PROJET A ECHELLE REDUITE, EN PLANS, EN
MAQUETTES ET DANS LE DETAIL.

- REALISATION DE PLUSIEURS PROTOTYPES A ECHELLE REELLE POUR
VERIFIER LES DETAILS DE CONSTRUCTION.

- PRISE EN COMPTE SES CRITERES FONCTIONNELS ET ESTHETIQUES
DICTES PAR LES CLIENTS DURANT LA CONCEPTION.

- CHOIX DES MATERIAUX IMPORTANT.

- CALCUL DE STABILITE, DISCUSSION AVEC LE BUREAU D’ETUDE
GREISCH.

- RENCONTRES REGULIERES AVEC LES CLIENTS POUR LEUR EXPOSER
LEVOLUTION DU PROJET.

- REALISATION D’UN METRE, D'UN DOSSIER D'INTRODUCTION DE
PERMIS D’UBRANISME ET DE PLANS D’EXECUTION.




M2 | PREAU

PROGRAMME: REALISATION D'UN PREAU POUR LUECOLE SAINT
VINCENT DE ALLEUR SUR CHANTIER.



M2 | CHARBONNAGE
CHERATTE BAS

PROGRAMME; REALISATION D’UN PLAN D'URBANISME POUR LA VILLE
DE CHERATTE BAS ET DEVELOPPEMENT APPROFONDIT DE LUNE DES
FONCTIONS APPORTE A CETTE VILLE.

POINTS CLES:

- PRESENCE AU COEUR DE LA VILLE D’UNE FRICHE INDUSTRIELLE, LE
CHARBONNAGE DU HAZARD. LES HABITATIONS AUTOUR DE CETTE
FRICHE SONT ESSENTIELLEMENT ACCOLLEES A LA ROUTE.

- PRESENCE D’UNE CITE JARDIN A LEXTREMITE NORD DE LA VILLE,
ENFERMEE ENTRE LA VOIE FERREE ET UAUTOROUTE CONSTRUITE LE
LONG DE LA MEUSE.

- ENTRE LE CHARBONNAGE ET LA CITE JARDIN ON RETROUVE UN
ESPACE VEGETAL LAISSE A LABANDON COINCE ENTRE LA VOIE FERREE
ET LA ROUTE PRINCIPAL DE LA VILLE,

- PRESENCE DE LA «BELLE FLEUR», UNE TOUR D’EXTRACTION DE
CHARBON SUR LA COLLINE QUI SURPLOMBE LE CHARBONNAGE.

OBJECTIFS:

- RELIER LA MEUSE ET LA «BELLE FLEUR» ET SON QUARTIER PAR
UAJOUT DE CIRCULATIONS DOUCES ET DE NOUVEAUX POINTS
D’INTERETS.

- CREATION D’UN NOUVEAU QUARTIER ENTRE LE CHARBONNAGE ET
LA CITE JARDIN, COMPRENNANT NOTAMMENT UNE ECOLE, UNE
BIBLIOTHEQUE, UNE CRECHE, UN MARCHE COUVERT, UN ENSEMBLE
DE JARDINS COLLABORATIFS, UN GITE AU SEIN D’UNE VIEILLE BATISSE,
UNE MAISON DU CITOYEN ET DIFFERENTS COMMERCES.

- AJOUT DE NOMBREUX LOGEMENTS A DIFFERENTS ENDROITS
STRATEGIQUES.

- AJOUT D’UNE PISCINE ET D’UNE BASE DE NAUTIQUE AUX ABORDS
DE LA CITE JARDIN.

- CREATION D’UN PASSAGE SOUS LA VOIE FERREE, ENTRE LA CITE
JARDIN ET LE NOUVEAU QUARTIER,

- REHABILITATION DU CHARBONNAGE EN LIEU D’ACCES A LA CULTURE,
INTEGRANT DES LIEUX DE FORMATIONS, DE CREATION, DE
PRODUCTION, DE DIFFUSION, DE CONSERVATION ET D'INCUBATION.
FAVORISER LA CREATION ET UECHANGE DE TALENTS.
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M2 | CHARBONNAGE
HERATTE BAS
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PuiTs N°3: LANTERNE URBAINE

LIEU DE VIE, DESTINE A LA DIFFUSION D'OEUVRE REALISEES SUR LE
SITE, COMPRENANT UN FOYER ET UN ESPACE D’EXPOSITIONS SUR
PLUSIEURS NIVEAUX.

POUR ANNONCER UOUVERTURE D'UN NOUVEAU VERNISSAGE OU LE
DEMARRAGE D'UN NOUVEL EVENEMENT SUR LE SITE, LA TOUR
DEVIENS UN APPEL EN S'ALLUMANT AGISSANT COMME UN PHARE SUR
LE SITE.

PRESENCE HUMAINE PERMANENTE GRACE AU BAR, AUX ESPACES
EXTERIEURS ET AUX ESPACES D'EXPOSITIONS PERPETUELLEMENT
OUVERTS.

CETTE LANTERNE CE DEPLOIE EGALEMENT SOUS LA DALLE PRINCIPALE,
AVEC LA PRESENCE D'UN BAR ET D'UNE SALLE DE SPECTACLE,

(R AR TN TV ITRTEY] (WEFEREE BRVR [ DRRIITOREP!

R+7 R+6 R+5 R+4 R+3 R+2 R+1



900T/T Y23 - 3dNOD




M2 | CHARBONNAGE
CHERATTE BAS

¥r
Ty

PuiTs N°1 : LIEU DE MEMOIRE ET
D’APPRENTISSAGE

LE PUITS N"1 EST COMPOSE DE DIFFERENTES FONCTIONS.

LA PARTIE PRINCIPALE DU PUITS, SA TOUR, EST TRANSFORME EN LIEU
DE MEMOIRE OU LON PEUT ORGANISER DES EXPOSITIONS
KINESTHESIQUES ET LUDIQUES EN LIEN AVEC LU'HISTOIRE DU LIEU. CES
EXPOSITIONS SE POURSUIVENT DANS LES GALERIES SOUTERRAINES
ACCESSIBLES DEPUIS LA TOUR.

DEUX AILES SONT ACCOLEES A LA TOUR PRINCIPALE.

L/AILE NORD EST TRANSFORMEE EN CENTRE DE FORMATION. CE LIEU
D'APPRENTISSAGE PERMET L'ECHANGE DE SAVOIR ET DE SAVOIR-FAIRE.
CE LIEU EST ESSENTIELLEMENT COMPOSE DE SALLES DE CLASSE, DE
SALLES MULTIMEDIA ET DE BIBLIOTHEQUES.

LAILE SUD EST QUANT A ELLE DEDIE A LA PRATIQUE ET A
UAPPRENTISSAGE DE LA MUSIQUE. ON Y TROUVE NOTAMMENT UNE
SALLE DE CONCERTS, DES STUDIOS D'ENREGISTREMENT, AINSI QU'UNE 5
CAETE EALLE O BANGE. COUPE CENTRE DE FORMATION - Ech 1/200e &2 N
L'ANCIENNE LAMPISTERIE, QUI SE SITUE A RUE EST TRANSFORMEE EN
RESTAURANT. LE REZ DE CHAUSSEE DE CE RESTAURANT EST DEDIE AUX
ATELIERS CULINAIRES ET GASTRONOMIQUES.
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- Niv 6.40

PLAN RESTAURANT - Niv 0.80

PLAN R+2 CENTRE DE FORMATION - Niv 13.00

PLAN R+1 CENTRE DE FORMATION - Niv 10.20
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ATELIERS SOUS LES SHED

LA PARTIE DU CHARBONNAGE, ANCIENNEMENT DEDIE AU RAFFINAGE
DU CHARBON, EST TRANSFORMEE EN LIEU PEDAGOGIQUE
PERMETTANT DE METTRE EN OEUVRE LES SAVOIRS ACQUIS DANS LE
CENTRE DE FORMATION, CES ATELIERS SONT EQUIPES DE DIFFERENTS
OUTILS ET MACHINES PERMETTANT DE TRAVAILLER LE BOIS ET LE
METAL, CETTE MACHINERIE EST A DISPOSITION DES ARTISTES ET DES
HABITANTS DU QUARTIER. ON Y ENCOURAGE LE TRAVAIL MANUEL, LA
REPARATION, LA REUTILISATION ET LE RECYCLAGE DANS UN ESPACE
PARTICULIEREMENT LUMINEUX. CE LIEU A POUR BUT DE DEVENIR UN
HUB D'ECHANGE DE SAVOIR, VOIRE UN FABLAB.

LE BATIMENT ACCDLé AUX SHEDS EST UN LIEU F'ARTICUI.I‘EREMENT
SOMBRE, VOIRE OPPRESSANT. IL EST DEDIE A LA MEMOIRE DU LIEU,
TOUT COMME LA TOUR N°1, EN SUGGERANT UN PARCOURS
EXPERIMENTAL, SONORES ET  KINESTHESIQUE, PRESENTANT
DIFFERENTES ARCHIVES DU LIEU.

A UEXTERIEUR, UN JARDIN PERMET DE PRATIQUER L'HORTICULTURE,
LES SILOS SONT TRANSFORMES EN ESPACES VERTS EXPERIMENTAUX. IL
EST POSSIBLE D'ACCEDER AUX COTEAUX POUR MONTER VERS LA BELLE
FLEUR, TOUR N"2 DU CHARBONNAGE DEPUIS CE JARDIN,

A UEXTREME NORD DU CHARBONNAGE ON TROUVE FINALEMENT UNE
SERIE DE LOGEMENTS TREMPLINS ET DE RESIDENCES D'ARTISTES
PERMETTANT AUX JEUNES TRAVAILLEURS D'ACCEDER A LA PROPRIETE
TOUT EN ANCRANT CETTE JEUNESSE DANS LA COMMUNE POUR Y
CREER UN IMPACT POSITIF. LES ARTISTES INVITES SUR LE SITE
POURRONT EGALEMENT ACCEDER FACILEMENT AU LIEU ET AUX
ESPACES D'EXPOSITIONS, LEUR PERMETTANT DE METTRE EN AVANT
LEURS OEUVRES.
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LE PROTOTYPE COMME OUTIL D’EXPERIMENTATION ARCHITECTURALE,

ABSTRACT:

LA MAQUETTE ET LE PROTOTYPE A ECHELLE REELLE EXERCENT
TOUJOURS UNE ATTRACTION PARTICULIERE DUE A LEUR SIMPLE
PRESENCE DANS LESPACE. AU COURS DE MES ETUDES, JE ME SUIS
PARTICULIEREMENT INTERESSE A LEUR UTILISATION COMME OUTILS
DE RECHERCHE ET DE COMPREHENSION SPATIALE. CERTAINS
ENSEIGNANTS, AU SEIN DE NOS ECOLES, NOUS ENCOURAGENT A
DEVELOPPER CE GENRE DE MOYENS DE CONCEPTION, AFIN DE TESTER
LA MATERIALITE ET PRENDRE CONSCIENCE DE CE QUE L'ON DESSINE.
JE PENSE QUE CE SONT DES PRATIQUES A ENCOURAGER ET A METTRE
EN VALEUR AU CCEUR DU PROGRAMME DE LENSEIGNEMENT DE
UARCHITECTURE, QUI SE DOIT D’ETRE PROCHE DU CONCRET.

JAl AINSI PORTE MON ATTENTION SUR L'UTILISATION DU PROTOTYPE
ET DE LA MAQUETTE COMME OUTILS D’EXPERIMENTATION
ARCHITECTURALE, AFIN DE DEMONTRER QUELLE EST LA PERTINENCE
DE LEUR UTILISATION AU SEIN DE LUENSEIGNEMENT ET DE LA
PROFESSION D’ARCHITECTE. CETTE RECHERCHE SE CONSTRUIT
AUTOUR DE PLUSIEURS ETUDES DE CAS, QUI PERMETTENT DE DONNER
DES ELEMENTS DE REPONSE A CETTE QUESTION.

CES ANALYSES ONT PERMIS DE DEFINIR LES POTENTIALITES ET LES
LIMITES DE CES OUTILS, EN METTANT LACCENT SUR LETUDE DE
MAQUETTES, DE PROTOTYPES ET DE MISES EN CEUVRE A ECHELLE
REELLE AU SEIN DE DIFFERENTS PROCESSUS DE CONCEPTION. CE
TRAVAIL NE S'ATTARDE DONC PAS SUR LA MAQUETTE EN TANT
QU'OBIET FINI, MAIS BIEN COMME MOYEN DE CONCEVOIR,
D’ANTICIPER ET DE METTRE EN (EUVRE UARCHITECTURE.










